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Questions orales

d'habitation et de rénovation urbaine. Elle a été très bien
accueillie.

Des voix: Bravo!

M. Fontana: Je dois également faire savoir au ministre
que tous les orateurs, les 500 participants, dirigeants
municipaux et autres personnes s'occupant de logement,
ont été unanimes à déclarer que le gouvernement actuel
ne faisait absolument rien en faveur du logement.

Je demande au ministre s'il est prêt à s'engager à
rétablir la PAREL aujourd'hui, à la Chambre, ou demain,
lorsqu'il rencontrera les représentants de l'Association?
Accordera-t-il une aide aux sans-abri? Affirmera-t-il
son soutien aux gens inscrits sur des listes d'attente pour
obtenir un logement à un prix abordable? Appuiera-t-il
le logement coopératif et réaffirmera-t-il son soutien à
ce type de logement? Appuiera-t-il les travailleurs et les
entrepreneurs...

M. le Président: Je crois que le député a posé sa
question.

L'hon. Alan Redway (ministre d'État (Habitation)):
Monsieur le Président, hier, j'ai moi aussi rencontré des
personnes s'occupant de logement à l'échelle municipale,
dont des maires de grandes villes canadiennes, et je dois
dire que le gouvernement et ses programmes sont très
bien vus de ces gens.

Des voix: Bravo!

M. Redway: J'attends avec impatience la rencontre de
demain avec les représentants de l'Association canadien-
ne d'habitation et de rénovation urbaine parce que j'aurai
alors la possibilité de leur dire que la part du budget du
logement que nous consacrons au logement social est de
60 p. 100 supérieure à ce que les libéraux y consacraient.

Des voix: Bravo!

M. Peterson: Balivernes!

M. Joe Fontana (London-Est): Monsieur le Président,
le ministre sait bien qu'il s'agit de pures inepties, et le
gouvernement le sait aussi. Ce sont les mêmes dirigeants
municipaux qui ont dit que vous ne faites absolument
rien.

Je voudrais poser une autre question, mais j'aimerais
qu'il réponde à ma première question. Les ministres
chargés de l'Habitation vont vous rencontrer la semaine
prochaine. Ils veulent qu'on apporte une solution à la
crise du logement dans notre pays. Allez-vous en fait

aider à trouver une solution et ne pas constituer un
obstacle?

L'hon. Alan Redway (ministre d'Etat (Habitation)):
Monsieur le Président, je peux assurer au député que je
vais aider à trouver une solution et que je ne constituerai
pas un obstacle. Je veux aussi lui assurer que, s'il avait
suivi attentivement ce qui va se passer la semaine pro-
chaine, il saurait que la réunion avec les ministres chargés
de l'Habitation a pour objet de discuter de l'affectation
entre les provinces des subventions fédérales existantes
destinées aux logements et que, espérons-le, nous pour-
rons nous entendre sur une formule qui sera acceptable
pour tous, comme cela s'est produit dans le passé aux
termes de l'Accord de Regina, ce qui n'est jamais arrivé
avec le gouvernement libéral précédent.

M. Marchi: Ce sont des inepties! C'est un ministre
inepte!

Une voix: Exactement!

LES FORÊTS

M. Guy H. Arseneault (Restigouche-Chaleur): Mon-
sieur le Président, ma question s'adresse au ministre des
Forêts. Hier, un groupe écologique, la «Canada's Future
Forest Alliance», qui représente plus d'un million de
Canadiens, a déclaré que nos forêts étaient menacées
d'une catastrophe nationale comparable à la destruction
de la forêt amazonienne.

Étant donné que la politique et les programmes du
gouvernement actuel entraînent une perte nette de 200
hectares de forêts canadiennes chaque année, quels nou-
veaux programmes le gouvernement va-t-il mettre en
oeuvre, afin de remédier à la destruction des forêts
canadiennes?

L'hon. Frank Oberle (ministre des Forêts): Monsieur
le Président, nous avons bien l'intention de poursuivre les
programmes que nous avons lancés au cours des cinq
dernières années et qui, comme le député le reconnaîtra
peut-être, donnent d'excellents résultats. En fait, on
peut s'attendre à ce qu'aucune nouvelle terre ne vienne
s'ajouter à la soi-disant accumulation de terres insuffi-
samment reboisées, alors que nous commençons à voir
les effets des meilleures ententes avec les provinces et
alors que le nouveau ministère des Forêts établi par le
premier ministre, commence à fonctionner pleinement.

[Français]

M. Guy H. Arseneault (Restigouche-Chaleur): Ma
question s'adresse au même ministre, monsieur le Prési-
dent. Dû à la négligence du gouvernement concernant la
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